
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

Coloured covers /
Couverture de couleur

LJ Covers damaged /
Couverture endommagée

El Covers restored and/or laminated I
Couverture restaurée et/ou pelliculée

El Cover title missing /
Le titre de couverture manque

El Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

E Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

L'institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

El
El

Coloured pages I Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

Pages restored and/or laminated /
Pages restaurées et/ou pelliculées

El
D

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough I Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

Includes supplementary materials I
ri Comprend du matériel supplémentaire

Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

D Additional comments /
Commentaires supplémentaires:

El

E

1



~'~bdtk.
Gme. Année. "Je su& Chose légr- vi ~feu nlu. renuée

PETIT SÉMINAIRE DE QUÉBPàEC, 18 MAI l8,4*. No. 3.2.

Mous timplorons,
* Marie.

Toi qiMe le à»àde avec amour révère,
tWi& oat-ies cieux admirent la.splendeur,

*Mère d'un Dieu, a"saussi notre mère,
Noua timplorons, Marie, avec ardeur !
AuX orphelins toi qui tiens lieu de mère,
Toi, dont la umejýne»sème qoe bienfaits,
Lâois de nes toits. repousse la misère,
Dans tous lea coeurs fais descendre la paix.

Du laboureur qilètbre ta fête,
Que le acet jéiètetju#qa'à toi;

Et dans ses fils récompense sa foi.

Sàr.1'iadigent, Viergecosl:ce
Signale aussi ta puissane faveur;

qt»a:ç#trfase,à-ta voix s'adoucisse,
quetes secours raniment. sa ferveur.

Verse à tiots purs tous teu parfums, Mari,

Sur l'exilé qui pleure su patrie,
Sur nbs moss6os, sur nos jours à Tenir 1

M~i~encor, sur la vierge cloîtréc,
Sur le berceau du jeune enfant qui dott
Sur le captif, sur la veuve éplorée,
Sur mous, Marie, àl'heure de la mort.

Co . e À&0 xc z

Mr. le Rédlac*Letr,
cette'1.hite, dliance, cett- coLIm mu-

miuté de joies -t"de peinàes quii a toujours
existý é nt're Québec et Sýt. U7yacinthe,

iuz'tdepiS 4que ces deuix i-nS'titonis
ofiîéé in entées Par un gage récp)oqte

d'aouret.d'rai.ié maut'orise à vous
retateér aujourd'hu-i ès. deton's d'uin noi-
#eau jouir mémorable pour rot e V3o'éG-e.

tà nipr,éeieuïx et chéri poýir'es ~
ves. le' nX'r!rdil retouir de rotce

biei-im ýP~iurl M. 'Desatulniers8.
Près d e vi ngt Iiss'éétaent écoulés de-

puis le déparit de dePR tliôrne énéré poir
sjon voyage d'Eu roî;e et d'Asie, etdelpt,î,
longtemps nntigl'atte ndions avec i infrtien-

ce; Utede'ses 'tfrès'nïo'!S avait d'a bord
annelle éori r t Ü au ois de' févrietc,

niais des êirë6tlbtanesà l'emochèreLit de
ièëalLser aussi t6t cette intenti-on. Quelqu es
senWinps plus tard,de, nouvelles runeon-

csnous apprirent quil devait laissée' le
iefiàX oifiînent le lei. d'avril. 1 dater

VÔL. VI.

je ce jour, nos coeurts peit»s d5'flqtiétuide
ulr> unq -'traversée toujours itcèrtaine,

élpvèént d'ardents souipirs vers 'II.ÎtoIle
de la îéer et nous n'av.oüs cessé qu'à son
arrivée àtr les e~ dA'éire u i
vages de laýVieille&ëa'd ie. te dépêëche

qda cette nouvelle le l4itu soir. Le fui.
'(e électrique passa cotlmfe dans nos êrmeq,
tant fut protnpte et vive la sensaton de
joie qui les 'ps.rcourut. DèU ôet iiu .si.anft, il
il'y ent qu'ltn sujet de conversation: les
désirs, les âffe-t.ions se concentraient.'

Satus l'impression qu'il se rendrait js
qit'à New-York Parèe que ceittines i a"!-
sotus no.us semrbluient l'y ippeler,' hoius le
l'atterdinns que dans la derni*"re partie
de la semaine de Pâques; zma4l es-clharls
dit 13 vinrent nous détràjmper, c9Qp1êýe-

xn esft, verS dix heu4lres et demie, Mi.
le Directeur vint à l'étude notisan .nonce r
qùe M. Desaatniers débarquiait des chais
de Portland. 'in cri excité par là joie Pl us
encore que par la iârpriséq,è leva de toni-
tes les bouches, et le1 usrc "' ent
duranftun temps assez prolongéee élan
d'allégresse et daoi, adsq'i i
l ieu de cette joyeuse confu lé Js 'i-si -
e,èâr curent à leurs 1ltLWil ts
pr-o.aëttnt bheèa de faire le'îî iibJ
pour duner le plus d'écltit à ta fête. Dè_

jâla caisse est im*npatiente ,de,taiýrèeýtei,-
ire sa voix. fori dafble, car el!é s'iou
vient que c'est à là gâniérosité d l e vya-
g-euir an'e'!e doit ses services à la mutsi-
que du"collége de St. fHýàeinthe. Qiel-
qules é!è%res sont dauis' lacouipôle ý hIsî,ser
l'étendard ; d'a utrei décorent, l:'y o
ve devait s'attendre après uér 'telle du:!,-
vise, la salle de récréation où devait
avoIr lieu la récetio n.

Du dépt,-Mle S.lipérier tdifrea ses
pemlners pas vers l'rêých4.13i'rî n ten-
du que vous n'en Mmires pas fiéhé,., pis-
que cela nous fournit l'occa&Ôôn' de nous
rèeettrin ln* Peu fl.n de n'vir tpan l'air-
d'avoir èëétzé û. E4ilr-, v-ers* onze heu-
res et demite, le plu bel air de niotre ban-
de sialuait la prése'ne de n"e ëpère bien-
aimé., Dire quel mélange deèpens6es dou'-
cet, de vues inrésstoù M, detranpýrts
entholusiastë';es a'ilvéet alors dnis tousi

* t~ oeusest c' use lino..Sible. Op se
coLtente de le ' demander,, par exemple,
à nios aiin able-3 con ýrèies de Québiec, pour-
qui un -jour semblable e.ut auitrefois. Qui,
nouLke, nié moi ce y sera fdèe et.le torrent
dles années in'utmporteri~qui'avec 'nous lb
sotivciir de Get îreiîeux mon-lnt.

Otielque temps aprê3s -oiientiée solen-
liele, nous efiuwes le bonheur de contem-

p!rai milieu de nous celui que nous a-.
vioüs suivi dans ses courses trans-atian-
C.p'es avec iinlérèt et l'anxiét'é d'enfants

pici i d'affctin e'ui doat les rare's qtali-
tés ava&et. tdeputi.s !otugte'rnps raffié niosPînIs
tendtes syir.p)altiuies. Èa rmusi-que -ayant

éczé, uelu'vî d.xîus se charged-
Lre l'interprète de nos'sentiments. Cette
ý;dîe ffl toute filiale, toute cordiale> l, t1Li'
de le trouver ;nsensiblè«. D' une. voix VI-

bracd'érnoLioinsy il iiohs-exprima en
te lies ér-e.'giqîîebto>ut ce q'ù'éPrOuV1ýit
Ron cSeur en présence de cette fanjifî.
c4ille qtil n'avait jamais oLtib'êe. "R11é-

u'lissézi *t-iil1 tônites vos joies, et vous ne
apouir e2en formier.tne pluis gtandè et

p7?sv*veque lamietmeen ce nio.nent...
J'ai viiL'é toLt ce vite l'esprit etle coe'î

"pe i vert dê-i 'er :j'ai vu les ruonumùentsa
'q e la poésic et l'histoire nious présen-
te.-ii commve e~s lus céicbresj'ai fou-
U2 1 les !onlbeatix des cé'ébý-iiés de la

~ ;d; îa:e« . les campagnes de
,~: d'iu~e (' sj'aneles.belles

le luhw', ddA'*etu '.iiede Pruisse ei
*,A ý ice)ls rmotUgnes de la Suis-

leshéoiqcseotrées de ?oloôgn
(lJ. Ild. y aVLiait là de quoi, sa-

ts<IP 'esj'r:.t ; 1ma; pourtun vojage.uý
br hié, 01n>il. îâHe'ýi icore les satisfactioôiii

du cSeur: et c'est datis les clarnjdà
la Palestine, sclcette tezcre s aciéeÏ que

'.1izi:(- piedt d'un Dieu, o' vécut lJi
b' re«iu i e.l que Je' devais les éprou-
'd ver d'avà(ntage. Ouii c'est dans ces
el Veux, l-tImé'Les d1ephùnoméneý 'et de
" -'ineivel!les inouiïes, qulePlâfn eést corn-
el bée ; car vous -le bavez, l'homîne se

9laiss 7 emi Liieodý'endqp ar le coeur, qnè
tpur l'esprit, sentant plus le besoin' d 'ai-
"me, que celui de voir.. . .. . .DanS
" ceý çoiurseslointaines, j'ai toujour.s peu-
"fié ait Canada el. le souvenir de St.

64 Ityacinihe n:j m'a pa* laissé. .Je me



"suis souvenu de vous dans- tous les
"sanctuaires où j'ai eni le bonheur de
"renouveler le St. sacrifice de la.ines-
"se.. .... Et nous, témtoins et objet

d'une si grande sollicitude, séduits par la
tendresse qu'il nous témoignait, électri-
,sés par ,les toucha«~i.M 9InS çleson
âme peinte sur sa figure, nous stntions
trestsifliirnos>c'curs, et de douces la rmesi
mouillaient nos yeux. Il nous parla en-
suite*de sa position nouvi lIe, et termina
eni dîsànrit qu'il désirait faire iune .con-;
naissnce .plt*- partienhëmèrede ch==rr
'de uous.

L'heuire'était avancée, _-A sur l'ohserva-
tion de monsieur le Directeur, il reinit à
1'uprèb diner cettç entrevuîel'riv'ée.

Vers t rois heures, encore tout chauds
d'enthoupiasme et d'allégresse, nous a-
vions l'indicible plaisir de serrer cette
main tendue maintenant sur nos têtes
pour nous protéger et nous gîidtr dans la
carrière collégiale. Un tel moment est
toujours un moment de bonheur, quand on
aime sincèrement. Mr. le Supérieur ne
pouvait mieux rencontrer nos vouX, qu'en
nous ma~nifestant l'intention d'e. nous en-
tretenir quelques instants pendaîîr le con-
gé du lendemain. Cependant les 'nom-.
breuses et constantes visites dont il fut
l'objet, ne luiipermirent Fas de le faire.

Dès l'aurore, l'a voix retentissante du
canon répétée par les bois et les rives
dffYamaska portait*àlà V'ÇUé l'annonce
dPn' Ë eaut jour. A'sO"Pt heures, M. Desaul-
ùiers hii-même di'sait'une messe solennel-
le à l'issie de laquell1e nos voi x, fidèles
interprètes de nos coeurs, firent monter
tèrs1e conservateur de la' vie, l'hymne
d'actions de gâcd-9reconnaissanca et
d'amour

'Le mercredi suivant, 26, nous do-4nions
une soirée que nous prépa rions pour l'ar-
rivée de notre bien-aimé Supérieur ; mais
que nous avons différée à raison j usqu'à
ce1 jour. Des membres du cIerge s'y trou-
vaient en grand n'ombre. Ce. fut précisé-
ment en cette Journée que nous eûmes
l'indicible plaisir de revoir notre ancien
confrère, Rodrigue Masson, qui avait
laissé M. Desauiniers à Boston pour se
rendre immédiatement à Terrebonne.
Le soir, ce généreux amii put assister à la
représentation de nos pièces. De graveç
raisons le forcément à repartir le surlende-
main même, mais nous espérons le revoii
bientôt pour un pîus longtemps.

-Deux jours après, Mr. le Supérieur par.
tit pour aller revoir sa famille et tous seî
parentq. Nous verrons avec plaisir l'ins.
tant de son retour, car il a promis de noui
parler au long de son voyage.

Votre dévoué &c..

S. PA

«. 'Persan et bus ohm meiRinissèJuvabit ."' D

QVýîBEC,5 18 Mi 1 804.
fcia

"Ma gôerre de Russie eut dû être l lus de
populaire des temps modernes ; c'était celle
'ubon soir et des vilrItffli't, éelé dii -Fe

pou et de la, sécurité de tous, purement paci-
fique *et ûn'serratrice, tout-à-fait' européen- Cè
ne ,et continentale; l'ambition n'y entrait M~
pour rien, la prévoyance pour tout. Aussi les
gens qeasés, ceux qui mg %wqnue avenir dans
la tête, auront-ils gémni'de ne pas me voir ri- dE

(11111 M Ltr*RKmUa~BlwaRu",, d
vaillant, impétueur, capable, un Cziar qui aît a

(Napollon. Mém. de SUe. jjlne.> BT
Mg. 'Achê.u. .vient, de. publiern

un iandeneùt .Çrornant, des prières oc
publiques 'pourapler les, bénédictioun I
du ciel ,sur les - cmbnés eA

l'Angleterre 'et de, la!-Fra-nèe armées U
contre la. Ïttissie.* corme sijetse e e l
pire britannique, conIrne enfants de la 3
France, et* surtou it com Me. Ça ýholiqîies, les ~
Canadiens se trouvent, oblig4s-d'aider ani
moins de leurs prières les.deux -peuples ni
unis'qui s'iarmnent armjo urdlh4i, pour la lif

'justice, pour, le -salut deo i'uropp- etdu ni
monde chrétien.li

Nous' avons déjà parlé de la Crçi4de 0c
de la peur, de ce 'nouvel élan des £Uis, P
sances occidentaies vers Porif4,ý 9t nPMp

1cette fois pour le combattre, mais pour
ele protéger et se, protéger elles-rues V
contre lès f tireurs. de. l'Ours du Nor.U P
léger coup d'oeil sVet a R Sfrd U
*pour nous faire appr écier à. ler - jus4 a-c(
sleur et les menaces de l'autocrate et -les 09
r craintes1 de ses en nemis. Ci

L'empire de Russie, le plus vp.ste du
t monde, comprend la neuvième partýie der

la surface terrestre et la vingtý-huitië-
9me de tout le globe, la quatrièmae, de la P

- population euiropéenne et la quinzième de q
stout le genre humain: Touchant d'un côté'
kà l'Allemagnîe et à la Turquie, de l'autreq
-à Il'nde et à la Chine,, il est trois fois plus8 l

-grand que ne Il'était l'empire d'Alezan-d
3 dre on l'empire romain dans sa plus
a grande étendue. Quelles bornes eýsigner ù
ýt à la puissance d'uin homme en possession
e. de si immenses domaines, surtout quand

on con sidère les ressources en. tout genre
a dont ils sont fournis 1 Entou ré.,dçe vates
sa mers, arrosé des plus grands fleuves deI
- ['Europe, s'appuyant d'un,çôté de.hau- 1
r tes montagnes, de 1l'utre a ux idéserts, de

l'autre aux glaces du p4le quii règnent danst
presque toute son éténd ue, qui osera atta-

,a quer ce redoutable empire, qui osera
;l'enfoncer'?'Qui oublierait la campagne
Sde 18 12 1

Cependant l'histoire nous apprend que
ce qolosse n'est encore qu'à son printemps.
Il n'y a qu'un siècle et' 'demie . Pierte'-le-
Grand le créait, lni donnirait une place

xqmi les puissancees européennes, en l'é-
4hiMat des lumières de la civilisation.
)epuit cette époque, quels rapides'et imn-
nense9ý accroissements n'a-t-il -pas pris

to.soôn conmmerce, dans son territoire,
fag ses armées? A l'héritage de ses an-

~e~ixoe a.jutaaCarliefl'Igrie,-
Esthon ie , la Livonie ; Cat'herine, ,Il
c'lnqulit les provinces' de ýVitdpgk,' 'de
9,Lhilef, de Minsk, de Podolie, de Cour-
gnde, de Vilna,de Grodno, de Volhynie,
le Cherson, de rjatride, et les C6saques
fu -Don -et ceux de ta" -efe~Mx

Bessarabie, la Géorgwie,'a Çircassie, III-
-ireth, le Daghestan, le Schirvan, Cqa-
-ovie, Sendornir, Kalisch, Lublin, Plock,
a Masovie, la Podlachie et Augiastowo.
Linsi, dans le, court intervalle.. de-:.150
tns, dutrant tiois r ègnes. seulerniib,'la.
Lttssie a, vuaugmarenter son territoirede
ý2 provinces, formant ensemble 82,9e6
eues ca rrées. Ce qui joint au nôyàtî p.ri-
iitif de l'empire et aux acquisitions auté-
ieures à ces trois règnes, forme 881,2ý87
ieue carrées. Sa population, qui.était à la
riémne époque de 18 millions d'âmes, s?é-
ýve aujourd'hui à 63 millions qui *s'at-
-roissent de plus de 500 maille individuas
par an; ellte- dépassera,-sans aucun douite
la fin du siècle- le chiffire de 10millions.

La formidable institution connue $où$s
iom de Colonies miiaires, qui compte à
peine vingt-1trois ans d'existence,.offre ..au-
jurd'hui 100,000Com: àbattaits, « le czar
compte une une.axmée régulière dIenze
rent mille. soWat» et çinquante vaisseaux
de lione. :- .' , , ý 1 . '1ý ;

.Dui milieu de ses vastes et ptlïsaets'do-
naines, entouré dùnè-jêunspe impatien-
e de combats, de soldats bien disciplinés,
pleins de cette bravourefroide, et tenane
qui les distingue, le colofse.. dui Nord est
à, montrant du doigt les belles provinces
qui s'étendent à ses pieds, la clef de
'Europe entière siu r laquelle il1 promène
depuis déjà longtemps sin regard am-ý
bitieux. Saisir la Turquie, prendre Cons-
tantinople'par fo*rce'out pai fraude, voilà
le projet favori de la couirde St, Péter,-
bourg. Catherine Il y a pensé. Alexand-e,
malgré sa modération et' sa magnanimité
apparente, voulut se la partager avec la
France. IlIl [Alexandre] mla'souve t Pvro-
posé, a dit, Napoléon, le partage1 de_ la
'Purquie; Con.%tantinople m' touj ours' re-
tenu: cette capitale était le grand pM-
barras, la vraie pierre d'achoppement;
Alexandre la voulaiteteje ne devais vus
l'accorder ; elle vaut à elle seule un i
re."I Tout dernièrement" Nicolas-, n s-t-il
pas fe.t la même propositi on à flnleter-
re, dans cette fameuse co0rrespondance 'ui
est une nouvelle 1tache ilàçaýble da ns'
son histoire i N'%n accu4Onu dQnc ra



magnanime puiïssance de Russie, siý le s'unir pour nmettr~e une digue an, toriýent. le
m 1nonde nl 'a pas vu pour la seconde fois le De granùdi'éýVé'nemnents vo t sb Wýser xe
i§eectaêIe horrible de Tlsieurs brigands sous ýnos yeux. Pet-être est-ce la, dernié-
dléchirant un royaume.. re tourmente où' doit périr la barbarie qui,

Eh bientquarrivera--il donc si l'Em- pèse encore aujourd'li'npedifr-d
pereur de Russie satisfait enfin ses désirs me.'sur unx coin de la vieille Europe,, lei
de doination? ot ern c u os % Lorsque le bruit des armes retentit, -de
voýyo smi-aijoftid'hiti :,dès peuples de toutes malgré les efforts des hommes pour tnain--
les langrues, de toutes les origines, abtti- tenir lune paix, qui a duré près (le qua- "j
1is, confqn4us sous le joug comn de rcé ate'. ans ,dit la lettre, pastorale ; lors-
l'es&clavage, Au milieude ces nonillrOese qu'uineforce,.invisibJo pousse Jes nations aîj1
popuilations eslae.les arts et les sur le terrain de la" guerre, miné souis m
sciencestoute' lacivilisation latine, iront leuirs pieds par les travaux de la révolu- P
se noyer'. Nouid'verronis ce que nouisavons tion et de l'nfidélité, il est impossible de
vu,.des 'tuil1iérs d'homnîeà périr'souis le fermer les yeux'à inaI'yrùiète et -de -ne

~tnterésdas;les neiges de la Sibé- pas apercevoitl'oàeuvre de la Providence, PC
ri;livrés aux ballçs çorniula les monta- qui dispo4e tout doucement -les '.causes des gc

nairds dta qaucase i les popilations catho- grantds évérlemen$s, ýt qui, d'un bout du Qe
iBqiesl expitanlt*ou apostasiant sous les monide à l'autre, pose une main puissante

cotýpsdésbOireâtuedu despote,éomime en suir l'homme, afiu de le faire. concouri r a
Pologne ; les églises profanées, leurs biens èes meýrveilleux desîse nls.
onfiqués:, leý moines,* les, religieuses

trapsportés par àiiliers dans les vastes Décédé à 'Nicolet,§ le il m'ail 4 l'âge de ai
tombeaux de la* Siberie. 56 ans, après une maladie de. plusieurs an- c

Qî'ne se,,souivient du traiiem'int infli- nées, Victor Hamel, écyer, ancien mnar-
gé. aux; saiütes religieuses de Miuisk 1 chaud de Québec, père de MNr. le professeu rq
Ojn les . tranporte, au nombre de ti enté- de Mathématiques, ét d'un de nos confrè- c'
quatre, au Ilei ordinaire. des supplices. res pensionnires.' "ni

Lles chaînes. aux. pieds et aux mains Wýwel
le' jour conqlé la nuit, flagellées de Nous,, apprenoas à îisatque l'évêcDhé dé S. Kv a
èiniitie6it;t'deux fois parsetnaine, et- acinthe ( l'ancien CoUlége) avecune partie de la v àit.

l'~~ot hagés e ranpote e bout-a été consumé hier après-midi. S
lëwtinicharéesde tansorte enbeotct-Nous espéwons que ce n'est jà q1juun faYss e rmieur.

te.les:imnmondices d'une ionibreuse com-
munauté gchi sinatique. Dans lacave hu- U[NVER-SIT-LAVA( 4  s
»lide qui leur §ert de retraite, elles dispu.. On va commencer à bâtir un édifice d
týý'ai aux'vers quelques légumes, pourris pour la faculté de médecine, Surt un terri in
qtel1que harengs, San1'aVoir fUe seule acheté dernièrement -sur la ruee S.Georgei 1
gduttée d'eau à boire. Au bout de 'deux en arrière des écuries actuelles qui vqnt ê-
sus, vingt d'entre elles avaient consom- t rée tmÜsportées ailleurs. L'école dé inédeM-

!éce 4dp e ix' ftymOçqleuttiii iid eOivirùt dun côté sur la rue S. Gý Ôrf'e P
continua ient.encore. LaI septième année,' et de ilautre Sur ,nenoele j'p-u
fes dernières rmartyres, au nombre de qula-rallèle, que le -Séminaire se propose b
üeré,-'parvinrent à s'échapper, et dévoilé- d'ouvrir sur sonprretrlideusle
renýt'biep plls parleurs affreuses bléssures remparts jusqu'à la côte de Lér.y,(otn .rue
que, pet leurs récits ieà infâmesi cruau- Ste. Famille) afin d'y construire' puiu SI
tés de leur persécutePf. ' tard - les' autres bâtimens'ê kes à V

Enfin l'e>ýpérience de tre.ntç aun6es.est l'Université, tel que,- lepëniM at e
là pour ýnodS dire le sort régervé à nusf£rè-' élèves universitaires, la-bibliothêque, le d
tes e~drient, nùë fois! sous la miain dii gé- musée, les salles.del0ctuO .. -e Cet-
ant du Nord, d'alitant plus cruiel qu'il aui- ta ru, q ui Sera à l'uage exclusif 4e l'U-IJ
raitý après la viCtoire,'plus de puissance et h1iversité et fermée'de grilles aux 'deuixt
dierguel. ',' extrémnités% présentera un d ve orretnt î

taguerre cjiicoflinenVce estdonc,,com- de 600 piedm pour' les construet.s&ns ýqiue
me on Yl&a djà'oôbàervé,' une question de l'oa voudra ýy faire.,
vie ou de mort potit la-crtinéet
l'Eturope entière.. Nos cozfres de la 'tnde sont dah'ft'
- ýpoléonavi donc bien juitgé. La jubilation.tUne dépêche, qui ne vient Pa's

popularité actuelle de cette guerre justi- dàe cent lieues, leur a appris quilune bW-.la
fi;saneý. Le succès de sa magna- collection de nlOI)eaux instrulmenly par-t

ntime entreprise eû~t tranché d'un seul faitement assortis, vit être envoyée"d'An-
Coup toutes les' craintes et touts les dan- gleterre pour leur nsalge. '

gets futturs. Aussi,' trahi par la- fortu ne, par
se "*i~par ceux-là même qui tremblent M. Baby a signé,lundi dernier son con-t

&u eprd'Jý»i ýper leurs propres foyers, mais trat avec la compagnie' du chexýnin de fer
dont la coQpxation eût alors ussuré la de la rive nord.
victoire; ou plutôt arrêté lui-nmème par Le brui ui avait coi1 ni à Québec,' suir

ctePovi'lence 4q11'l'avait' silscité, et l'incend uiedo olged St Maià
dont il avait bien. -"ô défier la puissance Mntélseit trouvé. absolnMen't faux.
souveraine, il se pl4int. avece amertume, serdelCngéti e
en ajou.ant Ces'paies prophétiques: Il

n'et ps.jrà4'au' Aglas qi naurntMontrégl ont acheté la. proprit*appelée

keleairr '4eut-êt.re in jour d'avoir trop Monklids, ci..devLt '1a.. rsi4ehe - du
vaincu. Plaise à Dieu que cetie prévi- Gotivene, près de la, mo.ntagne,ý pour y
sionnecs'accomplisse PaU...... LIu'transporter;leur pensionnâit,
moins il 'est consolant de yoir les d4uxm
nations premnières par la civilisation 'Et laa-;IqCE.La Francea élevéà

~V1ir.4uiti n& sembléxit vineibles, qh'en10,01eoitnn 'éioùea ol
combattant l'une contre l'a,îttel télevéesdt u s ertn ~rrelmù.

~~~~~lu .ý~trr k e glouieiise mission, t'Emerêur'èt 'rïfnpéïatrice det offert

pain-bénit à l'église St. Gerign-lA
.rrois, leur paroisse, à la graud'messe so-
anche du jour de Pâques. M. le comte
BMaubruin a été ,Chargé de représenter
urs majestés. Le pain bénit, surmonté
enombreux drapeaux aux armes iî'pé-
iles, a été porté par la grande livréede
Ermpereur. Leurs majestés ont daigné
outer à cette pieuse offranide 'unO Somn-
.0e de 1,000 f rancs pour les pauvres -dç l.ý

On fait en France.de grands, qýforl
our rétablit le repos du dimanchp. Ç<'
ruverneinent, le clergé et même 'i ,pres-

ela plus éloignée des sentiments religi-
aix paraissent unanimes sur ce point.

RUSSIE Ft TURtQuip.

'Enfin Odessa a été 'bombard6e le 24
ivril par les flottes alliées qui' ontbe-
-oup eu à souffrir elles-mêmùes. OYi dit
nue la moitié de la ville a été ridite en
-endres avec une grande quantité de iilu'
itions russes, dont elle était le plrincipal
mtrepôt. Une tentative de déberquèmierit
Léchoué. On a pris quatre frégates' rus-
;s et un vaisseau marchand.
La flotte de la Baltique a-détrtuit, pl11.-

sieurs forts dans les golfes deTFinlande et
te Bothnie.

Vingt-trois lîâtirnents franâals, portant
,250, Canoniet ayant uneforce dé 1,790
hoyMax de vapeur, sont'ý partis le 2 l avitil
por! la Baltique. Ua marine fmàiçaio*
possède actuellement 56,000 nmarins-,eut-
barqukés eur les. deuxý escadresc,ý

il ne e passe prbuqwue pas-iu seul jçiwr
uns que les Anglais prennen t qMflq1ue
asseaui marchand russe. Le Fur-y a rtxê-
ne eu l'audace d'aller en chercher uni
lanb le port de Sébastopol. Obligé de le
quitter un instant pour se défendre cou-

tre deu;x frégates russes, le, Fury l'a, re-
pris et emmené ent triomphe. La flotte
le la Baltique en a déjà capturé 114A
vingtaine.
-Une frégate russe est passée de' la

Méditerrannée dans la ýMer-Noire par le
Bosphore, sans être inquiétée pu,-!eÇ,fQrt-s
turcs, -ni par la flotte; c.On4inée,, pugee-
qui'el.e portait un pavillon anglas.

.Les Russes n'avancent pas dans le. »ey
brutscha; ils se contentent de s'y fortifi4r.

Iy a eu sur d'autres points prés du -.Da-
nube plusieurs mêlées très-sanglantes sur
lesquelles on n'a que des détails inconi--
plets ou contradictoires. Omer>Ipacha
concentre ses tioupes. Les Anglais ont
deux camps, l'un. à Gallipoli, l'autre à
Bulyuk-Déré, lanls le Bosphore.

L'importante ville de Foksanie, en Va.-
lachie, a été consumée avec une imimen-
se quantité d'objets militaire" rumes. A
,Salonique, un incendie a:d xut600
'maisons. On attribue cet accident à klR
maalveillance des Grecs.



L'ARtmgE À1GLAISK D'ORiZt". Des
cinq officiers généraux qui comrmandent
des divisions de l'armée d'Orient sous
lord Raglan, un est écossais, un hanovri,
en, un Irlandais. il n canadien et: un an-
glais. Sir George Brown est natif de Link-
wood rPrès d'Elg'in en Ééosst', le duc de
Cambridge est né en I-lanovrp, Sr LeY
Evans en Irlande,sir Richard Evagland
dans le eiaut- Canada, le - comte de La-
can à Londre, ranis (le parents Irlandais.
Quant aux flottes, Sir Charles Ne1'ier est
né en Écosse et l'arniral Dondas à C al-
cutta, de parents écoss

EDUCATION-, EN FRAN<ŽE.

Par un rapport dut ministce de l'instr-tic-i
ltion publiqûie, on vi ui y a en tviut
1081 étàblissemens J'éduication indépen-
dans du gouvernement. Sar Ce nombre, il
y en a 825 tenuls par cl% laïques-, et 236
par des.ecclésiast.iquies. Lefs Jésuiites et)
ont 11 avec 2,81S élèves ; les Mýa+aîtes, 13i
avec 1,449 élèves. Dans ce înoaibre ne sont
pas compuis,- les Petits-Sé-mitaixes. Le
nombre total des élèves des étal>lismeiesi
ecclésiastiques ent de 2 1,j95; !ea é tabl is-i

s,,emeins laïques, quatre fois plus nom-4
breux, n'leu ont que 42»42.

La liberté accordée; en 1850 d'ouvrir
dleç établissemnents a fait perdre .4 lêtàt'
46 tabl issements, mais seulemnt l1,9O

Le mninistie ideà cuts donn e des éloges
aux colégoëeseclésiastiques quli ont fait
des progrès notables depuis leur ouvertu-.

Ati 1 mais 1854, l'état posseda it. 61 lv-.
cées, 121,076 élèves ; 253 rtofléges com-
munaux, 27,9 05 élèves ; ce (Iiirujoti aatr
établissfmens libres douieI,9 maisons

dernière, la bonne idéeý de rcé?rd'el 4 Ionies se sont rencontrés, qui, privés
tord naseil une part dans la souscription de ce trésor inappréciable, se sont vus en
qu'il1 se propm#it ,d'é t<blir pour acheter butte à la misère, sans pouvoir trouver
unie c'èche. lpria'M. ýde Caumont, dî- des- refsourc-s pour sortir de la poSition

'eterde la socété'i t la donse'vtinenibarrassarae où leur ignorance les vi
des monuments, de faire' parve nir sa let- -é!Cmie 'urs encore se seraient
Ira à Londrestç, lçn l'piygpt de sa re.. élevés aux pcstes les 1pinséiene

-mmandation. 1«ed Ri -s l e-it pas, seraient fait petif-étre un nom Imtmortel,
attendre sa 'réOnbe ; il - nnouiçai t qtu'ait i leurs parents s'étaient imposé quelqtý

lieud'un soucrition il onnrait la saeri fie-es pour féconder dans l'esri
elochedont avaitbeeoin la- commu ne detleuse nslsgermpes que la nature y
Rosel. Il1aattquelenoble seigneur ati-:avut (I-'sés ! Quelt pnilssants instru-
gliais désire que-lacloche de Rose' pèsements l'irsttructon n'1a-.t-elleI pa fournis
atu moins -1 020 livres, et on dit qu'elle at-Iaurx hnm1me,* que -leur peu de d1*ptiions
teiniale poids de 1,56Ô. -(Univeis.) nùtulelle.s senriblait'avoir destines à JIII

_____________-coluditbon toite autre que cel!e qui'ils se
ASTIaONt>MiI. - IDns'-19 sé ance dui 7 st créée. En effet, ciluuptet f-"

mars de 1'Acadébi4, des Sejéoce$, M. 1wsq'seus'tfi l
Lever,'ier a annoncé la découverte. faite 0 ,sre ean

ljana*s arrivés Pn bhittu'ils'se Sont efforcés
le ler mar,A'une nouvelle petite planèteie îî . 'ilerine .1ceneû tpar~ M.H'~e~drs u u a' t*td ré 1  

étpa' M B ndde, onres q i) ui , on développée et comme agrandie par les
le nm dAnlit*e. ; Ee d ~ conraissances qn'on leur a enseignées.

miont, iecrétriie perpéinel de l'Ac'adémnie, p(mlt *À voule que la nature afvrssai osrver q.re le3à u"rs, avant.1l'ar- -e- qui pou v z enrich irvor spi'd
rivée à Paris 4e la le.1tre cde M. Hind, M..cQu)naliauees devenues chel ju u
Chacoruse, de Mgrg.eille, nomnlbé rocern- 1 ée~rie, àbe rdsus
ment a l'observatoire de. Patis, ava '1tants peécierrx qu'on- vous a donné s étir
inaugurb a.'bienvenue ,Par l'observation les acq-uî&îr. C'est à votfs q'importe

de cte mèin- phnôLp~ -de dédommager voS parenis des soins-que
Dans la Mm Wénoe* on a pareillement tleur à coùté -cfr fnainq'l

annoncé qVie, r. -lâitber de Béëhiý déjà 'ariepit point :i se çperird# tousles
conitu par la découiverte d dri 1afliitM' I Pos our -Vo*n
ena avah '.tfouvè. une troisième? qu 'il ['a jatruction. Si la chose était tout autre,
las encore nomumée, etIqui parait chstinc- -qneî'e peine ils -enpco~eaea,.e on
te de la précédente. Avec ces nouvelle bien votii-mérnes voue,- aurie~z à vous
'Planètes, le *Ombre* én es t Ibairtellxa t de reprocher.le peu d'applicatioti qîvevoust

vingt-neuf, auriez monteél Maisfjaime à. ctoireq"i
Voici leurs noms ' et l'annéie de leur dé- vous agirez diffëreniimnént. La rnme1lénire, lColverte: 1801,e Cérès: -1802, IPallas; -plits-do 'ercipnr qevi aet

1804, Junou 1807, VeRta; - 184,5, aienit le droit d'attendre de Vous, c'ext que
istrée; -~ 1847, Hébé, Iris, Flote ; -Vous J~tle plus tard les espéranoeb
1848 Mfétis; -1849, Hlygie.; - S5 O,ýq'i!s ont conçus, c'est que votuscqîué-

d'éducation, avec un totalde, 108,133 rartilefopes, Victoria, JEgéyie . :_ 185o1,
ladiants pour toute laFiitic- Irène, liuunomi ; - 18fto Psyohé, Thé-

à - tUs, Melpomène, Fortuna, Maesalia,- Lnte-
Dams la banque d'An gletorre , tes eomp- ia, Calliope,Thalie ; -1853,Phocea,Thé.

tes d'une seule journée rcînplisseilt soi. ris, P. oserpine, Euterpe; -- 8l4, Arn-
xante volumes in folio. Hiart hommnes, phitriteeBfellorr.
t"royesses à vapeur et deux ptesses or- IMORAN -f'UElONNE"tD-ATO 1
dinaires sont contirutiellement au service IlPesTANCE vri Ue toNN %us les ome

drempl r éeitièesdevoomumeporse sont plu, à reconnatre, c'est celle qui
rempir es oluesproclame les avantages d'ie bonne é-

Chaquiejouron inprime 0-8,00-) bllets dicatýou. Les plits grands philJobophes, !es
de banqae nouveacx et wi neusn at- iptts sages législa>tetrs qu'il y 'ait jarpuis
taché à la presse ce indiqute.f e rrmbre (le eti, depuis les temps les plus rec.tléesjtt!ï
sorte qaJ'il serait impssible d'eu dérobe.---qu'àDnos jours, ont attaché à cette qll ES-
un eut sans être découvert. ,ioa l'mportance qu'.e mérite, et je pen-

se qu'il n'a existé personne qui ne crût
Lord Riissell va faire à l'une deq églises que l'éducation de la jeuhfesse, est uneë dis

de l'arrondissem ent de Caen une largesse coes qui contibueàt le >ln1è à la proapé-
que »otis sommes heureux d'annoncer. rité des États. Quels que soient 'les ta-
Lord Rusell et d'origine normande, et sa lentsi qu'on a reçus dé, la, nature,, il c~e
famille possédait, avant la conquête de 1'- f&ut pas croire qu'ýou Puisse se distinguer
Angleterre, la seigneurie de Rusel. M. le dans le mude, ai laulture çti"exercioe
curé de cette commune eut dôüe,'ainnée ne viennent les dévelcooper.- Combien

riez tion les eniées à venir un foId de
sepce et d'instrucrtion qui ne se perdi
et ne sépuse ja ius.

CON%.D ý-T'ONS DE CÉ JOURNAL.
t*AVluille peaat, autant que posible

ure Ios par semaine, pendant l'anniée
9cola;ý.e. Le p;ix de l'abonoement.ittdé
-ýs 6d. par aneée, ppyab!e. d'avance par
mioilé: la remiér'e molîié, à la eentr.ée
(1-s c'aas.qes, la seconde art éommeneement
(,e P'ennée. Les Pensionnaires s'abonnent
an baccait de l'Abeille.

AGEINTS. - -

a I Peiite-salle, M. P. Aiibè.-
Chrez les Exteraes, M. P. Aaucier.
Aui Sérni -aaiee de Saint-Hyacinthe,

M. T. Provost.
Aù College de l'Asyomption, r4.-A.

E. I0. lachroage
Au Collège- deSte. Anüne, M Arthi.

Casgrain.
Y . E ACV, kw


